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Résumé: 

Le regain d'intérêt aux plantes médicinales pour extraire les principes 

actifs qui s'accroît d'un jour à l'autre, laisse les chercheurs des traitements 

naturels puiser dans les recueils traditionnels et essayer de leur donner leur vraie 

image, différente de celle (le la sorcellerie, (le l'alchimie et (lu charlatanisme. 

C'est ainsi qu'une étude de l'activité antioxydante d'huile essentielle, 

utilisées depuis des millénaires, d'un plant alimentaire et médicinale : Remth et 

leurs huiles essentielles, est faite par le techniques de DPPI-I dans cc travail pour 

prouver le pouvoir antioxydante d'huiles essentielles. 

Les résultats obtenus à partir de ces travaux ont amené à comprendre l'effet 

antioxydant de l'huile essentielle d'Haloxylon scopariliin. C'est alors que l'huile 

de Remth montré leur incapacité à exercer un pouvoir antioxydant sur le DPPH. 

Les résultats trouvés positifs ou négatifs, sont intéressants pour une étude 

complémentaire plus approfondie et plus détaillée. 

Mots clé : plantes médicinales, activité antioxydante, huile essentielle, 

DPPH, Haloxylon scoparizim. 



Abstract 

The resurgelice of intercst on the medicinal plants is extracting cffïcacy thcir or 

the active principic which were unknown or tilde made the researchers think 

about the natural treatment that took many of its normative principks foi -ni the 

former investigation, the traditional one, and tried to give the real image of such 

medicinal plants in order to change the one of the alchemy and sorcery. These 

studies are conducted about the antioxydante activity from the essential oils 

w'hich is used centre hefore of nutritionat and medicinal plant. The essential oils 

of the Rcmth are donc with the technique of DPPH to share the essential oils 

antioxidant abilities, the resuits obtained share and make understand what value 

has the Haloxylo,: scopariiliil antioxidant activity. Hence, the Remth oil presents 

their incompetence to exert the antioxidant power at the level of DPPH. 

The resuits found arc important for a coniplementary and a deep study and then 

more dctailed. 

Keywords; medicinal plants, fflox yion scopariuin, essential oils, antioxydante 

activity. 
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Liste des abréviations 

% : pourcentage. 

°C : degré Celsius. 

microlitre. 

ABTS : Acide 2,2-azino-bis-3-ethylbenzothiazoline-6-sulfonique. 

ADF Acid Detergent Fiber 

ADL Acid Detergent Lignin 

AO : Activité antioxydante. 

CBW : Cellulose Brute de Weende 

DPPH : Diphényl picrylhydrazyl. 

EDTA: Ethylène Diaminete Traacetic Acid. 

Fig: Figure. 

FRAP: Ferric Reduccing Antioxidant Power. 

g: gramme. 

H.s: Haloxylon Scoparium. 

HE : huile essentielle. 

HEs: les huiles essentielles. 

MAT: Matières Azotées Totales 

MM Matière Minérale 

MO: Matière Organique 

NDF : Neutral Detergent 

ORAC: Oxygen radical absorbance capacity. 

TPTZ : 2, 4,6-tripyridyl-s-triazine. 
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La connaissance par l'homme de l'utilisation des plantes, qu'il s'agisse de plantes 

alimentaires, médicinales ou toxiques, est très ancienne sans savoir à quoi étaient dues 

leurs actions bénéfiques (SEVENET et al., 1994). 

Les substances naturelles issues des végétaux ont des intérêts multiples. 

Aujourd'hui encore, la science confirme les différentes vertus des plantes aromatiques 

et de leurs huiles essentielles et leurs extraits bruts dont les domaines d'application 

sont très variés et qui sont très utilisés dans l'industrie alimentaire comme additifs, 

dans les cosmétiques, les parfumeries, les industries de savon et de détergents en 

volume impressionnant. Elles rentrent également dans la composition de plusieurs 

médicaments sous forme de crèmes, gélules et suppositoires. Leur utilisation s'appelle 

"l'aromathérapie", qui consiste à utiliser les huiles essentielles pour le traitement de 

diverses manifestations pathologiques (BAHORUN ,1997). 

En Algérie, la liste des plantes entrant dans ce cadre de remèdes traditionnels est 

exhaustive. Elles sont utilisées sous forme de tisanes, extraits ou préparations 

complexe, sans savoir les molécules responsables de l'action. En effet, certains effets 

pharmacologiques prouvés sur l'animal aient été attribués à des composés tels que les 

alcaloïdes et leurs dérivés, des terpènes, des stéroïdes et des composés 

polyphénoliques. (ADLI et YOUSFI, 2001). 

L'usage des plantes médicinales par l'homme dans la région de Naâma été 

connu depuis longtemps et reste jusqu'à nos jours. Du fait de l'habitude de l'homme de 

cette région (steppiques) d'alimenter son bétail gratuitement à partir des parcours, d'où 

il se trouve intéressé d'utiliser ces plantes qui sont offertes gratuitement par la nature 

au lieu d'utiliser des médicaments achetés, d'une part. D'autre part, vu la vocation de 

notre région, qui est l'élevage ce qui nous conduit au mode de vie nomadisme qui 

oblige les éleveurs à se déplacer durant toute l'année et cela les éloignera de plus en 

plus des centres sanitaires, ainsi que la méfiance des gens vis à vis de la médecine 

moderne, devant toutes ces causes l'homme serait obligé d'explorer puis d'exploiter ce 

patrimoine, qui lui rend un grand service durant sa vie. 

En effet ces plantes médicinales ont gardé le dessus vis à vis des médicaments 

surtout chez les gens ruraux, qu'ils ont attribué un sens sacré et une dimension 

spirituelle à l'effet de ces plantes tout en ignorant qu'elles agissent d'une façon 

physiologique et même les herboristes et les tradipraticiens ne s'intéressent pas à ce 

côté, mais seulement a son effet de soulagement et de guérison, prouvée par 
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l'expérience de ces gens. Mais actuellement les chercheurs ont montré que les agents 

responsables de cet effet sont des substances qui se trouvent naturellement dans les 

plantes, ce qui ouvre les portes pour investir (en matière de recherche) ce savoir faite 

traditionnel afin de l'exploiter dans le domaine de la médecine. Ces substances qui 

constituent le principe actif des plantes médicinales appartiennent majoritairement 

aux métabolites secondaires tels que les polyphénols, les alcaloïdes et les huiles 

essentiels. 

Haloxylon scoparium pomel appartient à la famille de Chenopodiaceae qui se 

distribue dans les milieux salins tempérés et subtropicaux du monde entier, 

particulièrement autour de la Méditerranée, de la mer Caspienne et de la mer Rouge, 

dans les steppes du centre et l'est (ADLI et YOUSFI, 2001). 

L'intérêt de notre travail s'est porté sur l'étude de l'activité antioxydante des huiles 

essentielles de l'extraction et de l'extrait éthanolique par la méthode de DPPH 

d'Haloxylon scoparium pornel. 

Ce travail s'articule sur deux grandes parties: 

> La première partie : revue bibliographique englobe deux chapitres: 

1-La présentation de Haloxylon scoparium poniel 

2- Les huiles essentielles 

La deuxième partie : Etude expérimentale réunit deux chapitres: 

1-Matériel et méthodes 

2-Résultats et discussion. 
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CHAPITRE I: PRESENTATION DE LA PLANTE Haloxylon 

scoparium 

1-INTRODUCTION 

I.1.DEFINITION DUNE PLANTE MEDICINALE 

Une plante médicinale est une plante que l'on cultive ou que l'on cueille dans 

son milieu naturel pour ses propriétés médicinales. 

L'être humain utilise des plantes depuis des milliers d'années pour traiter divers 

maux, le monde végétale est à l'origine d'un grand nombre de médicaments. 

Récemment, des chercheurs ont estimé qu'il existe environ 400 000 espèces de 

plantes dans le monde, dont environ le quart ou le tiers ont été utilisées par les 

sociétés à des fins médicinales (DELAVEAU, 1974; MALO, 1991; TADDEI, 

1984). 

I.2.LA RECOLTE DES PLANTES MEDICINALES 

Le prélèvement des plantes médicinales doit respecter plusieurs règles. Elle 

se fait par tem sec, après le lever de soleil et la disparition de la rose. La cueille 

des fleurs avant épanouissement complet (VALNET, 1983) ou plus tard au 

moment de la formation des boutons floraux, on prélève d'abord les feuilles de la 

base, puis quelques semaines plus tard de sommet, de préférence avant la floraison 

(PARIS et al., 1971). 

Le prélèvement des grains sont fait au moment ou les fruits s'ouvrent, avant 

leur maturation pour éviter la chute des graines (KRESANECK, 1981). Il faut 

tout de même laisser des fruits sur la plante. 

Les fleurs doivent être protégées de la lumière, de la chaleur et de 

l'humidité. 
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1.3.SECHAGE ET CONSERVATION DES PLANTES 

MEDICINALES 

Tableau 1: Séchage et conservation des plantes (VALNET, 2001) 

Pour le séchage et la conservation des plantes médicinale elle faut respecter des 

règles, on a rassemblé ces règles dans le tableau 1: 

Partie de la plante Séchage conservation 

Racines A l'air sec 

Racines charnues A l'étuve 

Racines mucilagineuses Au four 

Racines vivaces 

Racines 	des 	plantes 

annuelles et bisannuelles 

Ecorce des plantes 

Annuelles et bisannuelles 
Au soleil ou a 

, 

l ' étuve 
Ecorces d'arbre 

Ecorces d'arbrisseau 

Ecorces de résineux 

Bois 

Fleurs A l'ombre et à 

atmosphère 

Sèche 

Feuilles 

Semences 

Tiges Au 	soleil 	ou 

dans une serre à Feuilles épaisses 

30-35°C 
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II-LA PLANTS ETIJDIE 

11.1. REPRESENTATION DU H. scoparium 

II.1.1.DANS LE MONDE 

H. scoparium a été décrite en 1875 par Auguste Pomel dans la 2e  partie de 

son ouvrage Nouveaux matériaux pour la Flore Atlantique, sous le nom Haloxylon 

scoparium (ANONYME2). 

H. scoparium appartient à la famille des chénopodiacées, contient 120 

genres et plus de 1300 espèces. Les plantes sont des herbes, des arbustes et des 

arbres, rarement petits. Le genre Haloxylon (mcl. Hammada) comprend environ 25 

espèces (MABBERLEY, 1997). 

Figi : Distribution de genre Haloxylon ou monde (ANONYME 3) 

Le genre Haloxylon est plus répondus en Europe occidento-méridionale (Espagne, 

Portugal), Afrique subtropicale (Afrique du nord). Sols salins et contiennent des 

substrats caillouteux ou argileux (ANONYME 3). 

11.1.2. DANS LA WILAYA DE NAAMA 

11.1.2.1 .CADRE GEOLOGIQUE 

La wilaya de Nama est une région située sur les hauts plateaux entre l'Atlas 

tellien et l'Atlas saharien. 

Les données géologiques fournissent des indications précieuses sur la nature du 

substrat où se développe la végétation. Cette dernière répond d'une manière assez 

fidèle à la nature lithologique et aux formes géomorphologiques. La zone d'étude 

s'organise autour de deux grandes unités structurales qui se succèdent du nord au 

sud: 

5 
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Les hautes plaines sud oranaises et l'Atlas Saharien constitué par les monts des 

Ksours (BENSAID, 2006). 

Nama, wilaya frontalière avec le royaume du Maroc, est limitée: 

* Au Nord par les wilayas de Tlemcen et Sidi-Bel-Abbès, 

* A l'Est par la wilaya d'El Bayadh, 

* Au Sud par la wilaya de Béchar, 

* A l'Ouest par la frontière algéromarocaine 

Naâma s'étend sur une superficie totale de 29 514,14 Km2 et abrite une 

population de 202 254 habitants (au 31/12/2007). 

- Au nord, une zone de hautes plaines (trois quarts du territoire) : domaine privilégié 

des parcours steppiques, nécessaires au pâturage et à l'alimentation d'un cheptel ovin 

et caprin (et, à moindre degré, camelin) assez important. 

- Au sud, une zone de parcours présahariens, ouverte sur le grand Erg occidental (12% 

du territoire de la wilaya) entre les deux espaces existe une zone montagneuse, les 

monts des Ksour, couvrant environ 14% du territoire de la wilaya (SAilLI ,2011). 

La région des hauts plateaux revêt plusieurs formes géomorphologiques (glacis, daïas, 

oueds, haoud, qui correspondent à une végétation diversifiée. 

La végétation naturelle (zone alfatière, forêts, matorrals) et les cultures occupent 

environ 2 951 414 ha. Les terres agricoles occupent 220 304 ha et les zones à Alfa 

(436 250 ha), forêts et matorrals (136 990 ha). 

L'estimation du cheptel est de 890 914 têtes en 2002. Ce cheptel est mixte (ovin, 

bovin, caprin, camelin, équin). 
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Fig 2: Situation géographique de la wilaya de Nama dans 1 'Algérie de l'Ouest. 

11.1.2.2. CADRE PEDOLOGIQUE 

La nature des sols et leur répartition sont en étroite relation avec les unités 

géomorphologiques. Une plus grande superficie est occupée par les sols 

calcimagnésiques (BENSAID .2006). 

Les sols de la région Naâma et leurs caractéristiques morpho-pédologiques constituent 

une source d'informations très importantes à prendre en compte lors du processus de 

modélisation du phénomène de l'érosion éolienne. Les sols, du fait de leurs 

variabilités texturales, structurales, réagissent inégalement à l'énergie cinétique qui 

leur est appliquée par le vent. Il est donc indispensable de mettre en lumière les 

grandes unités Pédopaysage que renferme la région d'étude, car à l'intérieur de 

chaque unité on trouve des particules érodables et d'autres qui ne le sont pas. 
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Les caractéristiques des sols de la région étudiée restent dans leur ensemble 

insuffisamment connues des pédologues. D'après les travaux de HADDOUCH 

(1998) les sols sont en général peu épais, parfois inexistants (forte déflation). 

Des travaux pédologiques à petite échelle ont été publiés par l'URBT à 

l'occasion des études phytoécologiques et pastorales de la région de Mécheria. Or ces 

travaux restent insuffisants pour la couverture complète de la wilaya. D'après ces 

travaux, les classes de sols de la région d'étude sont: 

- les sols minéraux bruts (SMB); 

- les sols peu évolués (SPE); 

- les sols Calcimagnésiques (ScaMg); 

- les sols halomorphes. 

Le tableau 2 résume un classification des sols de la région. 

Tableau 2: Classes des sols dans la région de Naâma. 

Pédopaysage Code Morphologie 

Sols Minéraux Bruts SMBe Djebel et versant et affleurement rocheux 

d'érosion. 

Sols Minéraux Bruts SMBa Accumulation sableuse sur les plains glacis 

d'apport éolien 

Sols Peu Évolués SPEe Glacis de dénudation 

d'érosion. 

Sols Peu Évolués d'apport SPEa Glacis parcourus par les oueds et les dépressions. 

alluvial. Glacis parcourus par les oueds et des dayas 

anastomosées. 

Sols Peu Évolués d'apport SPEc Piémonts des djebels et les cônes de déjection 

colluvial 

Sols Calcimagnésiques SCMc Glacis d'érosion sans écoulements différencié 

Sols 1-lalomorphes SH Chott et sebkha 

(HADDOUCI! .i99) 
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II.2.PRECIPITATIONS 

Dans cette zone les pluies sont caractérisées par leurs irrégularités spatio-temporelles. 

Celles-ci sont marquées par l'influence présaharienne et les pluies dépassent rarement 

les 300 mm par an. A titre d'exemple, en 2001, le mois d'août a enregistré 2 mm à 

Mécheria, et 60 mm sont enregistrés dans la station de Naâma qui se trouve à une 

distance de 33 kilomètres. (BENSAID .2006). 

Le tableau 3 présente les résultats des pourcentages calculé s des pluies durant les 

quatre saisons dans trois stations : Ain-Sefra, Naâma et Mécheria de la wilaya de 

Naâma (BENSAID .2006). 

Saisons 

Stations 

Automne Hiver Printemps Été Automne-

Hiver 

Mécheria: Période 200l-2010 26.70 24.49 38.25 11.62 51.56 

Naâma: Période 2001-2010 30.00 19.50 32.00 18 .50 49.50 

Ain-Sefra: Période200l-2010 29.81 22.28 36.96 10.95 52.09 

Tableau 3: Pourcentage de pluie durant les quatre saisons de l'année pour les trois 

stations de la région d'étude. (BENSAID .2006). 

II.1UTILISATION 

IJ.scoparium utilisé pour traiter les troubles oculaires (SALAH, et al., 

2002). Perfusion de la poudre de la partie aérienne de H. scoparium sont utilisés au 

Maroc pour leurs effets antidiabétiques (BNOUHAM, et aI., 2002; EDDOUKS 

et al.,2002) antiseptique et anti-inflammatoire. A Oman, les tiges de cette espèce 

sont utilisées comme mordant pour la teinture de la laine dans le tissage 

traditionnel. L'extrait à l'éthanol de H scoparium s'est avéré avoir antidiabétique 

(AJABNOØR et al., 1984) et activité anticoagulante des animaux de laboratoire 

(AWA.AD et aI., 2001), selon MAIRE; (1962) l'H.scoparium est utilisé comme 

un cataplasme pour le moule. 

En Algérie la tisane de la partie aérienne utilisée pour leur effet 

antidiabétique et, la poudre de Hscoparium pour les inflammations. 
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11 4.DESCRIPTION 

Selon BABA AISSA. (1999) c'est un sous-arbrisseau persistant haut 70 cm, 
aux rameaux articulés; 

Feuilles caractéristique à ce genre, se présentant sous la forme de petites gaines 
opposées et munies de 2 points ; inflorescences blanchâtres, 

axillaires. 
Fleurs actinomorphes et bisexuées, solitaires, avec 5 sépales cannés et ailés, 5 étamines libres 2 à 5 étamines insérées sur un disque. 
Ovaire supère et uniloculaire

.  
Fruits baccjformes 

Fig 3 : Haloxylon scoparjum (ORIGINALE) 

11.5-COMPOSITION CHIMIQUE 

Le Tableau 2 regroupe les moyennes annuelles (moyenne des quatre saisons) des 

résultats des analyses chimiques (MM, MO, MAT, CBW, NDF, ADF, ADL et 
Phénols totaux) réalisées Haloxylo,, scoparjum 

Tableau 4: Moyennes annuelles des analyses chimiques réalisées sur l'espèce 
étudiée (CITEIIMA, 2005) 

H. scoparium J 32 	
r925__~5952 
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Selon les études de BABA AISSA on 1999 le H.scoparium est composé par: 

* Composé phénolique (tyrmines), 

*Alcaloïdes  : haloxine, halosaline, anabasine, pipéridine, oxédine, oxédrine, bétaine. 

II.6.SYSTEMATIQUE ET CLASSIFICATION 

Le tableau 5 présenté la systématique du H.scoparium. 

Le tableau 5 : la systématique du H.scoparium (ANONYME 1) 

Unités taxonomique Classification 

Embranchement Spermaphytes 

Sous-embranchement Angiospermes 

Classe Magnolopside 

Sous-classe Caryophylliidae 

Ordre Caryophyllales 

Famille Chenopodiaceae 

Genre Haloxylon 

Espèce scoparium 

Ssp Pomel. 

II.7.NOMENCLATURES 

Le tableau 6 regroupe les différentes nomenclatures de H.scoparium. 

Tableau 6: les différentes appellations de H.scoparium (ANONYME 1) 

Nom français Saligne à balai 

Nom arabe Remth 

Nom berbère Remet 

II.8.AUTRE NOMENCLATURE 

Haloxylon scoparium: Haminada scoparia (Pomel) Jljin., Arthrophytam 

scoparium (PomeO Ilfin., Salsola articulata 2av., Haloxylon articulatum (Cav.) 

(ZOHARY, 1966; TÂCKHOLM, 1974; BOULOS, 1999). 
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CHAPITRE II: LES HUILE ESSENTIELLES 

I .INTRODUCTION 

Les HEs existant dans les plantes aromatiques sont responsables des différentes 

senteurs qu'elles dégagent. Les HE se retrouvent dans des glandes minuscules situées 

dans différentes parties de la plante aromatique : dans les feuilles (basilic), dans les 

fleurs (rose), dans le fruit (citron), dans les graines (coriandre), dans l'écorce 

(cannelle) et, pour certaines plantes, c'est dans les racines (ail). (JACQUES. et  

PALTZ, 1997). 

1.1 DEFINITION 

Les grands berceaux géographiques de la civilisation aromatique sont l'Inde, la 

Chine et le bassin méditerranéen, Ces berceaux ont gué à l'humanité des procédés et 

des connaissances dans le domaine des huiles essentielles dont la validité est toujours 

d'actualité. 

Plusieurs définitions disponibles d'une huile essentielle, communément 

appelées " essences ", sont des produits décomposition généralement assez complexe, 

renfermant les principes odorants volatils contenus dans les végétaux. Elles diffèrent 

des huiles fixes (huile d'olive,...) Et des graisses végétales par leur caractère volatil 

ainsi que leur composition chimique. 

Selon L'AFSSAPS (2008) «Produit odorant, généralement de composition 

complexe, obtenu à partir d'une matière première végétale botaniquement définie, soit 

par entraînement par la vapeur d'eau, soit par distillation sèche, ou par un procédé 

mécanique approprié sans chauffage. L'huile essentielle est le plus souvent séparée de 

la phase aqueuse par un procédé physique n'entraînant pas de changement significatif 

de sa composition ». 

PEYRON et RICHARD (1992), AFNOR (2008) ont définies les huiles 

essentielles comme des produits obtenus soit à partir des matières premières naturelles 

par distillation à l'eau, soit à partir des fruits de citrus par des procédés mécaniques et 

qui sont séparés de la phase aqueuse par des procédés physiques. 

La plupart des huiles essentielles sont constituées dans leur grande majorité d'un 

mélange assez complexe de monoterpènes, sesquiterpènes, alcools, esters, aldéhydes, 

oxydes, etc. Il y a quelques exceptions: huile essentielle de gaulthérie couchée 

composée à plus de 99,5 % de salicylate de méthyle (un ester aromatique). 
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I.2.COMPOSITION CHIMIQUE 

Les HE ont une composition assez complexe (AZEVEDO et aL, 2001). On y trouve 

généralement de nombreux constituants appartenant principalement à deux grandes 

familles chimiques les composés terpéniques et les composés aromatiques dérivés du 

phénylpropane. Les composés terpéniques sont formés d'unités isopréniques (en C5) 

et comprennent les monoterpènes en (CIO), les sesquiterpènes (C 15), les diterpènes 

(C20) et les triterpènes en (C30). Ils ont la même origine métabolique. Ces terpènes 

peuvent être acycliques, monocycliques ou bicycliques. En général, une HE est un 

mélange d'hydrocarbures et de composés oxygénés dérivés de ces hydrocarbures. 

Parmi ces composés oxygénés, on peut noter la présence d'alcools, d'esters, 

d'aldéhydes, de cétones, d'éther-oxydes et de carbures. 

A l'intérieur d'une même espèce végétale, on observe des variations chimiques 

(qualitatives et quantitatives) importantes ayant conduit à admettre l'existence de 

races chimiques (exemple : Thymus à thymol, à geraniol, à carvacrol, à linalol) 

(COSENTINO et aL, 1999) , et parmi les nombreux constituants d'une HE, l'un 

domine généralement; On l'appelle composé majoritaire. 

La composition chimique des HE varie encore de façon appréciable avec le milieu et 

la période de la végétation. Elle peut aussi être modifiée au cours de l'extraction ou 

durant la conservation. (DEMETZOS et al., 1999, JOU et aL, 1997, MUNDINA et 

al., 2001,). 

I.3.REPARTITION BOTANIQUE 

Les HE sont largement répartir dans le règne végétal. Certaines familles en sont 

particulièrement riches Conifères, Myrtacées, Ombellifères, Labiées, Composées 

(BOULOS, 1983; SAUVAGE, 1974). Elles peuvent se rencontrer dans tous les 

organes végétaux : sommités fleuries, écorce, racines, rhizomes, fruit, bois, .... etc. 

Dans une même plante, elles peuvent être présentes dans différents organes. La 

composition des HE peut alors varier d'un organe à l'autre (PARIS et al., 1981). 

I.4.LOCALISATION DES H.E DANS LA PLANTE 

Selon  PARIS et HURABIELLE (1981) les essences peuvent être localisées dans 

les cellules sécrétrices isolées par exemple dans les Lauracées, mais on les trouve le 

plus souvent dans des organes sécréteurs : poches sécrétrices (Myrtacées, Rutacées), 

canaux sécréteurs (Conifères, Ombellifères), poils sécréteurs (Labiées). La teneur 
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d'une drogue en huile essentielle est généralement faible, de l'ordre de 1% à I pour 

mille, mais il existe quelques exceptions (exemple: Badiane de Chine, la teneur est 

supérieur à 5 %, «clou de Girofle» qui renferme plus de 15 % d'essence). 

Les ME peuvent s'accumuler dans des cellules isolées qui se distinguent des 

cellules banales par leur teinte plus jaune et leurs parois épaisses. C'est le cas des 

Lauracées (BENAYAD, 2008). 

I.5.BIOSYNTIIESE DES HUILES ESSENTIELLES 

Les huiles essentielles produisant du métabolisme secondaire des plantes 

aromatiques, se composent généralement de: 

1. Les métaux volatiles synthétisés via le précurseur isopentenyl pyrophosphate 

(IPP), consistent en des mélanges complexes se composants des mono-

sesquiterpènes hydrocarbonées et des matériaux oxygénés dérivé d'eux. 

2. Phényl propanoides de la voie acide shikimique, et leurs produits de 

biotransformation. (RHAVOUR. 2002). 

1.6.PROPRIETES PHYSICO-CHIMIQUES DES 11Es 

On trouve généralement les 11Es incolores ou jaune pâle à l'état liquide à température 

ordinaire. Toutes les HE sont volatiles, odorantes et inflammables. Leur densité est le 

plus souvent inférieure à 1. Seules trois 11E officinales ont une densité supérieure à 

celle de l'eau, ce sont les 11E de cannelle, de girofle et de sassafras. 

Elles sont peu solubles dans l'eau, solubles dans les alcools et dans la plupart des 

solvants organiques. Elles sont altérables et très sensibles à l'oxydation (JACQUES 

et PALTZ, 1997) 

I.7.CARACTERISTIQUES ET PROPRIETES PHYSIQUES 

HEs 

Liquides à température ambiante, exposées à l'air, les huiles essentielles se volatilisent 

(LEUNG, 1980), ce qui les différencie des huiles "fixes". Elles ne sont que très 

rarement colorées. Leur densité est en général inférieure à celle de l'eau (les huiles 

essentielles de sassafras, de girofle ou de cannelle constituent des exceptions). Elles 

ont un indice de réfraction élevé et la plupart dévient la lumière polarisée 

(optiquement active). Solubles dans les solvants organiques usuels, elles sont 

liposolubles. Entraînables à la vapeur d'eau, elles sont très peu solubles dans l'eau; 
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elles le sont toutefois suffisamment pour communiquer à celle-ci une odeur nette. 

Cette eau est une "eau distillée florale" (BRUNETON, 1999). Elles ont parfois un 

toucher gras ou huileux mais ce ne sont pas des corps gras, par évaporation, peuvent 

retourner à l'état d'odeur sans laisser de traces, ce qui n'est pas le cas des huiles fixes 

(olive, tournesol ...) qui ne sont pas volatiles et laissent sur le papier une trace grasse 

persistante (BERNADET, 2000). Les monoterpènoïdes, qui sont les composés 

majeurs de plusieurs huiles essentielles, ont les mêmes propriétés que ces dernières, 

ils sont incolores, insolubles dans l'eau, liquides distillables à la vapeur et ont une 

odeur parfumée et quelques uns sont optiquement actifs (ROBINSON, 1991). 

I.8.CLASSIFICATION DES HUILES ESSENTIELLES 

Les huiles essentielles sont classées usuellement selon la nature chimique des 

principes actifs majeurs, plus rarement sur le mode d'extraction (infra), ou les effets 

biologiques (infra: pharmalcosmeto ou sanitaire); selon GEORGES, 1979 on 

retient huit classes principales (les carbures sesquiterpéniques et terpéniques, les 

alcools, les esters et alcools, les aldéhydes, les cétones, les phénols, les éthers et les 

peroxydes) avec les composants importants suivants: 

Huiles essentielles riches en carbures terpéniques et sesquiterpéniques: 

H.E de térébenthine (alpha-pinène, camphène), H.E de genévrier (alpha-pinène, 

camphène, cadinène), H.E de citron (limonène) 

Huiles essentielles riches en alcools: 

I-I.E de coriandre (linalol), H.E de bois de rose (linalol), H.E de rose (géraniol) 

Huiles essentielles mélanges d'esters et d'alcools: 

H.E de lavande (linalol, acétate de lynalyle), H.E de menthe (menthol, acétate de 

menthyle) 

Huiles essentielles riches en aldéhydes: 

H.E de cannelle (aldéhyde cinnamique), H.E de citronnelle (citral et citrannal), HE 

d'eucalyptus citriodora (citronellal) 

Huiles essentielles riches en cétones: 

H.E de carvi (carvone), H.E de sauge (thuyone), H.E de thuya (thuyone), ME de 

camphrier (camphre) 

Huiles essentielles riches en phénols: 
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H.E de thym (thymol), H.E de sarriette (carvacrol), H.E d'origan (thymol et 

carvacrol), H.E de girofle (eugénol) 

Huiles essentielles riches en éthers: 

H.E d'anis vert, de badiane (anéthol), H.E de fenouil (anéthol), H.E d'eucalyptus 

globulus (eucalyptol), H.E de cajeput (eucalyptol), H.E de niaouli 

Huiles essentielles riches en peroxydes: 

H.E de chénopode (ascaridol), H.E d'ail (allicine) 

Huiles essentielles sulfurées : H.E de crucifères et de Liliacées 

H- DOMAINES D'UTILISATION 

II.! .PHYTOTHERAPIE. 

L'aromathérapie est une branche de la phytothérapie qui utilise les HE pour traiter un 

certain nombre de maladies. Le terme aromathérapie vient du chimiste Français René-

Maurice Gattefosse, qui a utilisé l'HE de lavande pendant la première guerre 

mondiale pour soigner des blessures et des infections. Selon lui, la lavande était plus 

appropriée pour traiter les infections que plusieurs antiseptiques utilisés à cette 

époque. Cette spécialité préoccupe de plus en plus des médecins et des pharmaciens 

qui ont publié un nombre important d'ouvrages d'aromathérapie (ROULIER, 1992). 

Les FIE sont largement utilisés pour traiter certaines maladies internes et externes 

(infections d'origine bactérienne ou virale, troubles humoraux ou nerveux). En 

médecine dentaire, plusieurs HE ont donné des résultats cliniques très satisfaisants 

dans la désinfection de la pulpe dentaire, ainsi que dans le traitement et la prévention 

des caries (SCHWARTZ et al., 1992; SOURAI, 1989). La listerine qui est une 

solution constituée d'HE de thymol et d'eucalyptol possède une grande activité 

bactéricide sur les microorganismes de la salive et de la plaque dentaire (KATO et 

al., 1990). 

Les huiles essentielles de thym et de romarin ont été utilisées pour soulager la fatigue, 

les maux de tête, les douleurs musculaires et quelques problèmes respiratoires. 

Malheureusement, ces prescriptions ne possèdent pas de bases scientifiques 

rigoureuses car elles sont souvent tirées de pratiques et de tâtonnements empiriques 

(VALNET ,1974). 
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Des études très récentes ont montré que le géraniol a une action sur les cellules 

cancéreuses du colon (CARNESECCHI, 2001) en plus de l'activité 

anti inflammatoire, récemment mise en évidence (SIANI et aI., 1999). 

II.2.UTILISATION EN AERO-IONISATION 

Dans les locaux, on peut aseptiser l'atmosphère avec un ionisateur d'huiles 

essentielles. Il se forme ainsi des aérosols vrais aromatiques, ionisées, créant de 

l'oxygène naissant ionique, fortement bactéricide, tout en contribuant à dépolluer 

l'atmosphère (TALDYKIN ,1979; MAKARCHUK et al., 1981; INYOUE et 

aL,1983). Elles servent dans la fabrication du "paragerm ", solution volatile à base 

d'essences naturelles (citron, lilas) à activité bactéricide, acaricide et fongistatique qui 

s'est révélée sans aucune toxicité pour l'homme aux doses utilisées (MALLEA et al, 

1979). 

II.3.PARFUMERIE ET COSMETOLOGIE 

L'utilisation des HE dans les crèmes et les gels permet de préserver ces cosmétiques 

grâce à leur activité antiseptique et antioxydante, tout en leur assurant leur odeur 

agréable (MARUZZELLA ,1962). 

II.4.INDUSTRIE ALIMENTAIRE 

En industrie alimentaire, on cherche toujours à avoir une conservation saine et de 

longue durée pour les produits consommés ainsi qu'une qualité organoleptique 

meilleure. Une nouvelle technique pour réduire la prolifération des micro-organismes 

réside dans l'utilisation des HEs (BIENVENU et aI., 1998; BUCHBAUER et 

aI.,1998) .Les plantes aromatiques et leur HE sont utilisés dans la conservation des 

denrées alimentaires. Parmi le groupe diversifié des constituants chimiques des I-JE 

HAMMER et aL, 1999), le carvacrol, qui exerce une action antimicrobienne bien 

distinguée, est additionné à différents produits alimentaires en industrie agro-

alimentaire (FENAROLI, 1995). Ils y sont rajoutées pour rehausser le goût et pour 

empêcher le développement des contaminants alimentaires (BILGRAI'1I et aI.,1992 

BUSTA et al., 1980; HITOKOTO et al., 1980). Plusieurs travaux ont montré que 

les HEs de thym, d'origan, de cannelle et d'autres plantes aromatiques ont un effet 

inhibiteur sur la croissance et la toxinogenèse de plusieurs bactéries et champignons 

responsables de toxi-infections alimentaires (BERAOUD et aI.,1991; BEUCHAT, 

1976 .,1992). 
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II.5.TOXICITE DES HUILES ESSENTIELLES 

Par leur composition chimique riche, les huiles essentielles doivent être utilisée 

avec une extrême prudence, du fait qu'elles peuvent présenter de très graves dangers 

lors d'une utilisation aléatoire autonome, surtout que le consommateur est attiré par la 

facilité d'emploi de ces essences en absorption interne ou en application externe, en 

ignorant que certaines sont plus rapidement dangereuses que les autres: absinthe, 

armoise, chénopode, sauge officinale, hysope, thuya, tanaisie, aneth, rue, anis, carvi, 

romarin (BERNADET , 2000). 

D'autres sont à éviter durant la grossesse, ou interdites aux personnes souffrant 

d'épilepsie, d'hypertension ou d'affections dermatologiques (BREMNESS, 1998). 

Cet aspect de la connaissance des huiles essentielles est d'autant plus important que le 

développement de pratiques telles que l'aromathérapie et autres, conduisent à une 

utilisation souvent abusive. L'automédication est dangereuse, souvent favorisée par le 

fait que bon nombre de ces produits sont distribués en dehors du secteur 

pharmaceutique (BRUNETON, 1999). 

En règle générale, les huiles essentielles ont une toxicité aiguë par voie orale faible ou 

très faible: une DL 50 comprise entre 2 et 5 g/kg pour la majorité des huiles 

couramment utilisées: anis, eucalyptus, girofle... .ou le plus fréquemment supérieure à 

5 g/kg (camomille, citronnelle, lavande, marjolaine, vétiver, etc.). D'autres ont une 

DL50 inférieure à lg/kg: l'huile essentielle de boldo (0.13 g/kg, convulsions 

apparaissent dès 0.07 g/kg); l'essence de moutarde (0.34 g/kg); l'origan et la sarriette 

(1.37 gfkg); le basilic, l'estragon et l'hysope (1.5 ml/kg). Tandis que la toxicité 

chronique est assez mal connue (BRIJNETON ,1999). Reste à savoir que dans leur 

emploi externe, les risques de toxicité sont fortement réduits (BERNADET ,2000). 

Les huiles essentielles peuvent provoquer: agitation, tremblements généralisés, coma, 

hématurie, néphrite aigu, ivresse, congestion cérébrale et pulmonaire, dépression du 

tonus sympathique, hallucination, spasmes musculaires etc. Dans certains cas la 

neurotoxicité de quelques huiles peut nécessiter l'hospitalisation (BRUNETON 

,1999). En ce qui concerne leur cancérogénicité, il faut noter la présence de 

constituants "allyl et propénylphénols" de certaines huiles qui sont capables d'induire 

l'apparition de cancers (chez les rongeurs). Mais actuellement, l'apiol, le dillapiol, 

l'eugénol et la myristicine ne sont pas considérés comme cancérogènes. Ainsi le 
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cinnamaldéhyde n'induit pas l'apparition de tumeurs, dans certaines conditions 

(BRUNETON, 1999). 

III.METHODES D'EXTRACTION DES HEs 

Les huiles essentielles sont des produits obtenus soit à partir des matières 

premières naturelles par distillation à l'eau, soit à partir des fruits de citrus par des 

procédés mécaniques et qui sont séparés de la phase aqueuse par des procédés 

physiques (AFNOR, 1986; PEYRON et RICHARD, 1992). 

Les huiles essentielles sont extraites principalement par deux méthodes de distillation 

et une méthode d'expression à froid: 

• L'entraînement à la vapeur de l'eau 

• L'hydrodistillation 

• L'expression à froid (cas particulier des agrumes) 

Lesquelles peuvent être mises en oeuvre sur les systèmes discontinus ou continus, à la 

pression ambiante, en surpression ou en dépression (ROMDHANE et TIZAOUI, 

2005 ; NIJHUIS et STARMANS, 1996 ; RICHARD, 1992). La durée de la 

distillation peut être ramenée de quelques minutes jusqu'à 30 heures, davantage, 

suivant les paramètres intervenant au cours du procédé. 

Avant d'aborder chacune des méthodes, il est intéressant de procéder à l'étude des 

paramètres régissant les mécanismes d'extraction des huiles essentielles. 

D'une façon générale, la production des huiles essentielles peut être assimilée à une 

combinaison de trois processus: 

-L'extraction proprement dite, appelée hydrodiffusion conduisant au relargage des 

composés volatils dans le milieu aqueux sous l'action physique qu'exerce le 

gonflement de la matière végétale (phénomènes d'absorption d'eau ou osmotiques) 

via la pression interne, et de l'action chimique exercée par l'eau (ROMDHANE et 

TIZAOUI, 2005; HAWTHORNE et aI., 2002). 

-La co-distillation eau/composés odorants (BIRD et aI., 1987 ; GERBAUD et al. 

2002, PERINEAU, 1992 ; SHOVE et al., 1950). 

-La séparation de l'huile essentielle des condensats impliquant la coalescence et la 

décantation (SANKARIKUTTY et NARAYANAN, 1993; TOULGOAT, 1996). 
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III.1.EXTRACTION PAR ENTRAINEMENT A LA VAPEUR 

D'EAU 

Dans ce système d'extraction, le matériel végétal est soumis à l'action d'un courant de 

vapeur sans macération préalable. Les vapeurs saturées en composés volatils sont 

condensées puis décantées. L'injection de vapeur se fait à la base de l'alambic. 

ridensateur 

ssencier ou vase florentin I 

Fig 4: Principe schématisé de l'appareillage d'extraction par entraînement à la vapeur 

de l'eau (PEYRON et RICHARD, 1992). 

III.2.EXTRACTION PAR HYDRODISTILLATION D'HUILE 

ESSENTIELLE 

L'hydrodistillation consiste à immerger la matière première dans un bain d'eau. 

L'ensemble est porté à ébullition. Elle est généralement conduite à pression. La 

- 

	

	 distillation peut s'effectuer avec ou sans cohobage des eaux aromatiques obtenues lors 

la décantation. 

- 	 IH.3.HYDRODISTILLATION SOUS PRESSION 

C'est une technique de choix pour les essences difficilement distillables (BOCCHIO, 

1985). On traite ainsi certaines matières premières dont les constituants ne peuvent 

j
être entraînés par la vapeur à la pression atmosphérique du fait de leur masse 

moléculaire élevée, par exemple le santal, le girofle, les rhizomes de vétiver, de 

j
gingembre ou encore d'iris (GARNERO, 1985). Bien que le procédé sous pression 
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conduise à une amélioration du rapport d'entraînement, donc, à des économies 

d'énergie (BOCCHIO, 1985 ; GARNERO, 1985), l'influence d'une température 

élevée (supérieure à 100°C) sur la qualité de l'huile essentielle donne lieu à certains 

artéfacts. De plus, les prix et les contraintes des équipements nécessaires contribuent à 

freiner l'utilisation du procédé (TOURNAIRE, 1980). 

Ifl.4.LE SYSTEME DE THERMOPOMPAGE 

Le séparateur Tournaire consiste à pomper la chaleur du condenseur et à l'utiliser 

pour la production de vapeur de telle sorte que l'on se retrouve en présence d'un 

cohobage en phase gazeuse. Les économies d'énergie calorifique et d'eau de 

refroidissement se situeraient entre 60 et 90% (TOURNAIRE, 1980). 

III.5.TURBODISTILLATION 

C'est une hydrodistillation accélérée en discontinu. Son objectif est de limiter les 

inconvénients d'une longue durée d'extraction ou d'une surpression. Pour activer la 

distillation à la pression atmosphérique, l'alambic est équipé d'une turbine qui permet 

d'une part, la dilacération des matières végétales, d'autre part une agitation turbulente, 

d'où un meilleur coefficient de transfert thermique et une augmentation de la surface 

de vaporisation. Le procédé permet en outre la récupération des fractions les plus 

volatiles grâce à un système de condensation secondaire. La présence d'une colonne à 

plateaux contribue à l'enrichissement des vapeurs en huile essentielle, d'où une 

amélioration du rapport d'entraînement. Un système de cohobage recycle les eaux 

aromatiques en tête de colonne afin de favoriser l'entraînement des composés non 

décantés (GANOU, 1993). 

I 

t 
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Fig 5: Principe schématisé de l'appareillage de Turbodistillation 

(DCFAROMAPROCESS) 

1) broyeur humide à turbine ; 2) ouverture de chargement; 3) vidange du broyat; 

4) chauffage/double enveloppe ; 5) colonne de distillation ; 6) condensation et reflux; 

7) système de décantation ; 8) piégeage des têtes. Recette : A. Eaux aromatique ou 

terpènes; B. Huiles lourdes; C. Huiles légères. (MARTINI ET SEILLER, 1999). 

III.6.L'HYDRODISTILLATION ASSISTEE PAR MICRO 

ONDES 

Il existe divers exemples d'applications de cette technique à l'extraction de certains 

organes végétaux : épices de Cuminum cyminun L. et Zanihoxylum bungeanun2 L. par 

WANG et al., (2006), fruits de Xilopia par STASHENKO et al., (2004), hysope, 

sariette, marjolaine, sauge (Salvia officinalis) et thym par COLLIN (1991), feuilles 

de Lippia sidoïdes par CRAVEIRO et al., (1989), menthe poivrée et persil commun 

par PARE et ai., (1989). L'avantage essentiel de ce procédé est de réduire 

considérablement la durée de distillation (ramenée à quelques minutes) et incrémente 

le rendement d'extrait. Toutefois, aucun développement industriel n'a été réalisé à ce 

jour. Il semble que les problèmes technologiques concernent la mise en oeuvre d'un 

générateur de rayonnement haute fréquence susceptible d'irradier un volume 
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important. Nombre d'expérimentations stipulent l'intervention conjointe d'un solvant 

organique (tétrachlorure de carbone, dichiorométhane, hexane, éthanol) sans en 

préciser la mise en oeuvre. 

D'autres recherches sont menées sur l'extraction des métabolites secondaires dans 

l'optique de développement de technologies innovantes : étude de l'extraction par 

micro ondes sans solvant de (Cuminum cyminum L.) et (Zanthoxylum bungeanum) où 

le rapport matière sèche par poudre de carbonyle de fer (matière inerte à l'huile et 

absorbante de rayonnement) a été 1/6 (WANG et al., 2006). 

111.7. L'HYDRODISTILLATION ASSISTEE PAR 

ULTRASONS 

Il s'agit dans ce cas précis d'un traitement (<pré » ou «post » opératoire. En effet, les 

micros cavitations générées par les ultrasons, désorganisent la structure des parois 

végétales, notamment les zones cristallines cellulosiques. Les ultrasons favorisent la 

diffusion et peuvent modifier l'ordre de distillation des constituants des huiles 

essentielles. Dans certains cas, les rendements en huile essentielle sont augmentés et 

les cinétiques accélérées. 

L'utilisation des ultrasons pendant l'hydrodistillation est vaine. Une unité 

d'hydrodistillation équipée d'une fontaine d'ultrasons peut produire plus vite des 

points d'ébullition, mais ne dégonflent pas les bulles (VINATORU, 2001). Par 

conséquent, les ultrasons ne sont pas une bonne option pour les procédés par 

ébullition. Cependant, l'extraction assistée par les ultrasons est une technique de 

choix pour les solvants de faible point d'ébullition, à des températures d'extraction 

inférieures au point d'ébullition. De nombreux travaux d'extraction assistée par 

ultrasons sont décrits, pour des cas récents comme l'extraction des graines de carvi 

par CHEMAT et al,. (2004), de fenouil (Foeniculum vulgare), houblon (Humulus 

lupulus), consoude (Calendula officinale), Rue de Syrie (Peganum harmala), menthe 

(Mentha piperita), tilleul (Tilia cordata), et mule aulnée (Inula helenium) par 

ADZET et ai,. (2001). L'avantage essentiel de ce procédé est de réduire 

considérablement la durée d'extraction, d'augmenter le rendement en extrait et de 

permettre on faciliter l'extraction de molécules thermosensibles. 

III.8.L'EXPRESSION A FROID 

L'expression à froid est réservée à l'extraction des composés volatils dans les 

péricarpes des hespéridés. Il s'agit d'un traitement mécanique qui consiste à déchirer 
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les péricarpes riches en cellules sécrétrices. L'essence libérée est recueillie par un 

courant d'eau et reçoit tout le produit habituel de l'entraînement à la vapeur d'eau, 

d'où la dénomination d'huile essentielle (AFNOR, 1986). 
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Fig 6: Schéma du « procédé de récupération de l'huile essentielle de citron et 

autres agrumes » (MARTINI et SEILLER, 1999). 

III.9.EXTRACTION PAR SOLVANT ORGANIQUE 

L'extraction par solvant organique volatil reste la méthode la plus pratiquée. Les 

solvants les plus utilisés à l'heure actuelle sont l'hexane, cyclohexane, l'éthanol 

moins fréquemment le dichiorométhane et l'acétone (KIM et LEE, 2002 

DAPKEVICIUS et al., 1998 ; LEGRAND, 1993). 
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